
SECTARISMOPHOBIE Phobie du sectarisme 
 

Phobie non spécifique, non classifiée en tant que trouble anxieux défini dans le DSM-5  
 et la CIM-11 

Le sectarisme en France peut désigner plusieurs réalités selon le contexte : religieux, politique, 
communautaire, idéologique ou même social. 

Le terme est souvent utilisé pour parler d’une attitude fermée, où un groupe considère détenir 
la vérité et rejette fortement les opinions extérieures. 

Le cadre français : laïcité et méfiance envers les dérives sectaires 

La France a une tradition forte de laïcité, issue notamment de la loi de 1905 sur la séparation 
des Églises et de l’État. Cela influence beaucoup la manière dont le pays aborde les groupes 
religieux ou idéologiques. 

L’État distingue généralement : 

• Les religions reconnues légalement ; 
• Les mouvements pouvant présenter des dérives sectaires. 

L’organisme public chargé de surveiller ces phénomènes est la MIVILUDES. 
Son rôle est d’identifier des pratiques pouvant entraîner : 

• Emprise psychologique, 
• Exploitation financière, 
• Isolement social, 
• Abus médicaux, 
• Atteintes aux mineurs. 

Le gouvernement français évite officiellement d’utiliser une liste fixe de « sectes », préférant 
analyser les comportements et pratiques. 

Sectarisme religieux 

Le débat concerne plusieurs types de groupes : 

• Mouvements religieux minoritaires ; 
• Groupes ésotériques ; 
• Pseudo-thérapies ; 
• Communautés fermées ; 
• Parfois certains courants radicaux. 

Des affaires médiatisées ont concerné par exemple : 

• Église de Scientologie, 
• Témoins de Jéhovah, 



• Ou des groupes liés au développement personnel et aux médecines alternatives. 

La difficulté en France est de concilier : 

• Liberté de croyance, 
• Protection des personnes vulnérables. 

Sectarisme politique et idéologique 

Le mot est aussi employé dans le débat public pour décrire : 

• Des partis refusant le dialogue ; 
• Des mouvements militants très polarisés ; 
• Des comportements dogmatiques sur les réseaux sociaux. 

Dans ce sens, “sectarisme” devient presque synonyme d’intolérance idéologique. 

Les nouvelles formes de dérives 

Depuis quelques années, les autorités françaises parlent davantage de : 

• Coaching abusif, 
• Gourous du bien-être, 
• Théories complotistes, 
• Communautés en ligne fermées, 
• Radicalisation numérique. 

La MIVILUDES signale une hausse des signalements liés à la santé alternative, aux formations 
pseudo-spirituelles et aux influenceurs « thérapeutes ». 

Un sujet sensible en France 

La France est souvent plus interventionniste que d’autres pays européens sur cette question. 
Certains défendent cette vigilance comme une protection nécessaire ; d’autres estiment 
qu’elle peut parfois stigmatiser des minorités religieuses. 

Le débat tourne donc autour d’un équilibre entre : 

• Liberté individuelle, 
• Liberté religieuse, 
• Protection contre l’emprise et les abus. 
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